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1ER JOUR
Contempler la beauté de Dieu

« Beauté de toutes les Beautés 1. »

 Entrée en présence de Dieu

Signe de croix
Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. 
Amen.

Invitation au recueillement
Je cherche la beauté de Dieu dans la Création, 
dans les œuvres humaines, dans les enfants, 
les hommes et les femmes. Je me réjouis de 
toute cette beauté qui m’environne. Je me laisse 
envahir par ce sentiment de beauté, et je me 
regarde moi-même, beau ou belle devant Dieu, 
le Dieu de toute beauté.

1.  Saint Augustin, Les Confessions, XI, 41.
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Invocation à l’Esprit Saint
Esprit Saint qui resplendit de la beauté divine, 
montre-moi la beauté de Dieu et éveille mon 
cœur aux beautés de ce monde, fais-moi 
grandir dans l’action de grâce pour tous les 
bienfaits de Dieu !

 Méditation du jour

À toutes les étapes de sa vie, avant comme 
après sa conversion, Augustin fut séduit par la 
beauté. Quand, dans Les Confessions, il évoque 
ces « formes belles et variées, les couleurs vives 
et fraîches [qui] font les délices des yeux 2 », il 
parle évidemment d’expérience. Mais ses goûts 
ont changé. S’il a d’abord été séduit par les 
multiples beautés sensibles, il n’y voit bientôt 
plus que des séductions trompeuses et il veut 
s’attacher uniquement à la beauté spirituelle : 
celle de l’âme et celle de Dieu. Nous voyons 
s’établir une hiérarchie à trois niveaux : il y a 

2.  Les Confessions, X, 34.
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les beautés d’en bas, corporelles, sensibles, 
changeantes ; à un niveau plus élevé, la beauté 
de l’âme qui « doit donc être aimée plus que le 
corps », comme il le dira à son ami Nébridius ; 
enfin, au sommet, il y a Dieu, la « Beauté de 
toutes les beautés ! », avec laquelle aucune 
autre beauté ne peut rivaliser.
Pour atteindre le sommet de la beauté de l’âme, 
il faut vivre de l’amour de Dieu. C’est-ce qu’Au-
gustin explique longuement dans son homélie 
sur la Première Épître de saint Jean : « Or, notre 
âme, mes frères, était laide par le péché : en 
aimant Dieu, elle devient belle. Quel est cet 
amour qui rend belle l’âme aimante ? Dieu, lui, 
est toujours beau, jamais il ne perd sa beauté, 
jamais il ne change. Il nous a aimés le premier, lui 
qui toujours est beau : et qu’étions-nous quand 
il nous a aimés, sinon laids et défigurés ? Il ne 
nous a pas aimés pourtant pour nous laisser à 
notre laideur, mais pour nous changer, et, de 
défigurés que nous étions, nous rendre beaux. 
Comment deviendrons-nous beaux ? En aimant 
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celui qui est éternellement beau. Plus croît en 
toi l’amour, plus croît la beauté : car la charité 
est la beauté de l’âme. »  L’amour est facteur de 
beauté dans notre âme et le péché source de 
laideur. En aimant la beauté qu’est Dieu, nous 
trouvons la source de notre  beauté intérieure 
qui grandit jour après jour et pour l’éternité. 
Le bonheur d’être chrétien, c’est notre beauté 
rendue possible par notre amour. Quel beau 
programme !
La beauté de Dieu est sublime et elle fait pâlir 
toute beauté humaine : « Toi donc, Seigneur, 
tu les as faits [les êtres], toi qui es Beau, car ils 
sont beaux ; toi qui es bon, car ils sont bons ; 
toi qui es, car ils sont. Ce  n’est pas qu’ils soient 
beaux, ce n’est pas qu’ils soient bons, ce n’est 
pas qu’ils soient, de la même manière que toi 
leur créateur ; comparés à toi, ils ne sont pas 
beaux, ils ne sont pas bons, ils ne sont pas 3 ! »
Est-il possible, pour nous ici-bas, d’aller au-delà 
des comparaisons avec les créatures, jusqu’à la 

3.  Les Confessions, XI, 4.



11

contemplation de la beauté même de Dieu ? Les 
platoniciens avaient déjà réfléchi à la question. 
Pour eux, il faut s’élever au-dessus des corps et 
des âmes, et aller jusqu’à Dieu. Cette élévation 
se fait par la contemplation et par le désir. Chez 
Augustin, à la différence des platoniciens, la 
beauté n’est pas un transcendantal conduisant 
à Dieu, mais une définition même de Dieu, l’un 
de ses noms propres.
La contemplation, mieux que la réflexion, est 
aujourd’hui un bon moyen d’évangélisation.

 Grâce à demander

Contempler la beauté des créatures, pour 
contempler celle du Créateur et apprendre 
à regarder la beauté du monde, en oubliant 
sa laideur ! Comprendre que Dieu a un plan 
harmonieux pour notre vie et pour le monde. 
Rendre grâce pour cette harmonieuse beauté !
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 Éclairage d’un grand témoin

« La tiède haleine des vents, le murmure jaseur 
des feuilles, le grand silence du soir, le sourire 
des étoiles m’enivraient. Cette rêverie était, 
à mon insu, une méditation pieuse. Elle allait 
devenir de plus en plus profonde, s’appeler 
bientôt une contemplation, me rendre muette et 
même inconsciente d’admiration, m’enflammer 
de reconnaissance et d’amour envers l’Infini, me 
consumer du désir de le posséder, lui, Beauté 
idéale » (Bienheureuse Dina Bélanger).

 Parole à méditer

« Oui, vains par nature tous les hommes en qui 
se trouvait l’ignorance de Dieu, qui, en partant 
des biens visibles, n’ont pas été capables de 
connaître Celui-qui-est, et qui, en considérant 
les œuvres, n’ont pas reconnu l’Artisan. Mais 
c’est le feu, ou le vent, ou l’air rapide, ou la voûte 
étoilée, ou l’eau impétueuse, ou les luminaires 
du ciel, qu’ils ont considérés comme des dieux, 
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gouverneurs du monde ! Que si, charmés de 
leur beauté, ils les ont pris pour des dieux, qu’ils 
sachent combien leur Maître est supérieur, car 
c’est la source même de la beauté qui les a 
créés. Et si c’est leur puissance et leur activité 
qui les ont frappés, qu’ils en déduisent combien 
plus puissant est Celui qui les a formés, car la 
grandeur et la beauté des créatures font, par 
analogie, contempler leur Auteur » (Sg 13, 1-5).

Prière
« Abîme ! Éternelle Trinité ! Beauté au-dessus 
de toute beauté, tu es l’aliment des anges qui, 
dans l’ardeur de ton amour, s’est donné aux 
hommes. Tu es le vêtement qui couvre ma nudité, 
tu nourris les affamés de ta douceur, car tu es 
douce, sans nulle amertume, ô éternelle Trinité. 
Ainsi soit-il » (sainte Catherine de Sienne).

Bénédiction
Que Dieu tout-puissant et miséricordieux nous 
bénisse et nous garde, le Père, et le Fils, et le
Saint-Esprit. Amen.


